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Feuilleton radiophonique en 218 épisodes lu par Daniel LUTTRINGER et diffusé du lundi au 


vendredi sur www.audiocité.net, Facebook et Youtube 
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PERSONNAGES DE L’EPISODE DU JOUR 
& 
s 
Le commandant Théophile PINSON qui sure dans 213 des 218 épisodes 
diffusés. 


‘ 


Membre actif de la BASTON. [Brigade Archi Secrète du Territoire 
Obligatoirement National]. Sorti major de sa promotion de Saint-Cyr. Très vieille 
France. Facilement cassant. Humour à froid. Très à cheval sur le respect de la 
hiérarchie. Très pointilleux suflhonneur. Père disparu lorsqu'il avait dix ans. Grand 
et élancé. Allure aristocrdtique. Grand séducteur. A plusieurs marrons au feu. 
Excellent cavalier et gelfeur redoutable. Très bon danseur et patineur. Joueur 
acharné. Collectionne ‘es canards en celluloïd. Nage comme planche à repasser, 
l'élément liquide ss nt pas son point fort. Point faible : a une peur panique du noir. 
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* 
Son second : M arcel FAUVEL qui figure dans 161 des 218 épisodes diffusés. 
L' 


Menmibre actif de la B.AST.O.N. [Brigade Archi Secrète du Territoire 
Obligatoirement National] et second irremplaçable du commandant Pinson. Aussi 
coinu sous le sobriquet de Marcel-poings d'acier. Solide origine beauceronne. Parler 


populaire. Constitution robuste constamment menacée de surpoids. Excellent àu 
corps-à-corps. Fidèle et dévoué jusqu'à la mort. Bonne pâte. Marié depuis destrès 
ne — à | KE 

longues années à la très jalouse et très possessive Marguerite Fauvel. : 
redoute les piqûres et tous les objets pouvant servir à cet effet. x, 
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Fils de Mohammed et de Djamilah BELKACEM qui résident à Argenteuil (95). 
Elève et rénovateur en titre du préau de l’institution privéé&.Sainte-Agnès à Neuilly- 
sur-Seine (92). & 

Peintre qui possède un talent pour reproduire aveC”une grande fidélité tous les 
maîtres de la discipline, ce qui lui a valu quelques déboires judiciaires en dépit de ses 
dix-neuf ans. Scolarisé à Sainte-Agnès sur la fortè insistance de Pinson et Fauvel, très 
dubitatifs sur les effets réformateurs des prisoh$ nationales. 

# 


Abdullah BELKACEM 


Mère BERNARD sl 
O 
Supérieure très compétente — Se appréciée de l’institution privée Sainte-Agnès 


à Neuilly-sur-Seine (92). Très-en faveur auprès de Pierre-Arnaud du Pont de la 
Jouissière — directeur de la B'A.S.T.O.N. — auquel elle communique régulièrement la 
liste des nouveaux inscrits dans son établissement. 
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e Résumé de l'épisode précédent 
œ 
Inforrñés de la disparition de Marie-Angéline du Pont de la Jouissière, fille aînée 


et adoréé de Pierre-Arnaud du Pont de la Jouissière également directeur de la 
B.AST.ON. [Brigade Archi-Secrète du Territoire Obligatoirement National] Pinson 
@$ 
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et Fauvel n’ont rien de plus pressé que de se rendre à l’institution Sainte-Agnès.üe 
Neuilly-sur-Seine où la jeune fille est scolarisée… 0 
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Feuilleton radiophonique — Episode n°2 S 
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_ A 
Personnages principaux : À 
Le commandant Pinson _ 
Son second Fauvel S 
Abdullah Belkacem, élève et également rénovateur 4b préau de l’institution Sainte— 
Agnès d 


Mère Bernard, mère supérieure de l’institution Sañ te—Agnès 


L # 
Lieu : à . 


Le préau de l’institution Sainte—Agaès à Neuilly-sur-Seine (92) puis le bureau assez 
austère de Mère Bernard, supériéure de l’institution Sainte-Agnès Neuilly-sur-Seine 
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Heure : Q 
Fo 
Le milieu de l” spi 
Fauvel : ie) Bonjour Abdullah ! 
Pinson  :YBonjour monsieur Belkacem ! 


AbdulläH-: (concentré) Minute ! Je finis mon trait... 
Pinsan” : Prenez votre temps, nous ne sommes pas pressés. 


Q 


Abdullah : 


Pinson 


Abdullah : 


Fauvel 


Abdullah 


Pinson 


Abdulidhie 


Pinson 


Abdullah : 


Pinson 


(qui se redresse) Qu'est-c'que vous m'voulez ? Vous n’pouvez pès 
m'oublier, un peu ? Y'a pas d'arrivage en vue ! Sinon j'vous l'aurais dit. 
Il ne s'agit pas de ça. D'ailleurs nous vous remercions de la qualité de vos 


informations. x, 
Alors, pourquoi vous êtes là ? & 
Marie-Angéline. 4 


Ah ! J'aurais dû m'en douter ! Papa est inquiet ? Remarque, 1” peut, elle 
est pas mal. Sauf qu'elle ne s’prend pas pour uné merde… mais assez 
gentille. 

Modérez votre langage, monsieur Belkacem Alors. … du frais ? 

Ouais ! je crois... mais 1’ m'faudrait... (fait un geste de la main) 

Un petit encouragement ? C'est tout nafürel ! Cent cinquante euros, cela 
vous va ? 

Montez à deux cent et j'vous r’filè gratos une info d'première. 

Deux cent euros ? C'est cher. ! Espérons que vous saurez vous montrer à 
la hauteur ! . 


Fauvel n'en sort pas moins les ilèts de son portefeuille. Abdullah Belkacem, sans 
recompter, met le tout dans la poche arrière de son jean. 


Abdullah : 


Fauvel 


J'crois, ouais, Bon ben, votre Marie-Machin, elle sort avec un mec plus 
âgé. J'crois" qu’i s'appelle Baudoin du Chenonçay. Un nouveau dans 
l'paysage qui s'la joue grave. Paraît qu’son père est friqué. En tout cas, À 
roule “en Audi TT, celle de sa mère. J'crois qu’il crèche à Saint- 
dmoux. 
henonçay ? Connais pas ! Enfin... on verra ! T'as l'adresse ? 


Abdullak; Ouais ! du moins, à peu près... 
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Pinson 


Abdullah : 


Pinson 
Fauvel 


Pinson 


Fauvel 


Abdullah : 


Fauvel 
Pinson 


Abdullah : 


Pinson 


Abdullah : 


Pinson 
Abdull 


D 
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Allons ! monsieur Belkacem, pas de cachotteries entre nous ! Si voùs 


vous montrez si affirmatif c’est que vous avez bien fait un peu” de 
repérage. D 
Ben... ia 


Oh !'Il n'y a aucun mal à se renseigner un peu ! S 
(badin) Surtout si on a fait bien propre et qu'on n’a pas laissé 
d'empreintes ! C'est tout un art Même ce an à a ses maîtres. 
Commandant, vous vous rappelez d'Albert le Méticuleux ? 
Ah ! Ne m'en parlez pas ! Il m'en a coûté dés'nuits blanches l'animal 
avant de le pincer. $7 
P'tit, tu ne sais pas l'plus beau ? On Lâvait coincé pour une banale 
escroquerie à l'assurance. Au début, on£royait avoir pris un p'tit poisson, 
on pensait même le relâcher... On A'rapidement changé d'avis quand on 
est allé chez lui. On a dû mobiliser trois entreprises de déménagement 
pour vider son repère. On a pu‘élucider au passage une cinquantaine de 
cambriolages et restituer le butin aux propriétaires. 
Sans blague ? Sans se Se vir au passage ? 
Eh non ! C'est ça l'Seryice Public. 
Alors... cette inspection ? 
Ben, en fait, elle’n’a pas donné grand-chose ! Quelques vrais beaux 
tableaux parmi une quantité invraisemblable de faux. Certains même 
franchement dégueulasses. Ma p'tite sœur Yasmina fait cent fois mieux 
sans s'fouler. Pas de bijoux, mais ameublement rupin et récent. 
On. vérifiera. Merci. Au fait, votre dernier travail a été très apprécié. 
C'était quoi déjà ? 

a Vierge Bleue. 
Ah oui ! C'est vrai qu'elle était pas mal, même si elle a échoué à 
l'épreuve Nordine ! 
Pas possible ? I] d'vient vraiment une pointure, ton frangin ! 
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Abdullah : Ouais ! C'est pour ça qu’vot’ maison voudrait "qu'il collabore". D 

Fauvel  : C'est peut-être mieux que la tôle, tu ne crois pas ? AO 

Abdullah : Je n'dis pas... mais n’empêche qu’Nordine dit qu'çà ne - de 
même beaucoup à du chantage ! 

Fauvel Oh ! Tout de suite les vilains mots ! Attention, p'tit, n “œlie pas trop 
vite ce que tu nous dois. ra 

Abdullah : À voir comment vous m’marquez à la culotte, ben ; nisque pas ! 

Pinson Que voulez-vous, certains talents réclament une surv eillance constante ! 
A présent, rendons-nous chez cette chère Mère (Bernard. 

$7 
Quelques minutes plus tard... x 
& 

Mère B. Messieurs, je me doute de l’objet de dois visite. Pour tout dire, je vous 
attendais sensiblement plus tôt... à 

Pinson C’est que nous étions, n” adjoint et moi en conversation fort 
intéressante avec l’un de SSrotégés. . 

Mère B. Ah oui ? Sans doute le e Belkacem. Brillant sujet. Très talentueux. Il 
a commencé à repeindre le préau. Vous avez eu raison de nous le 
confier. ; 

Pinson Ravi d’avoir puêtre utile à cette charitable institution. Vous avez aussi le 
petit Mustapha ? 

Mère B. Que le Séigneur en soit remercié ! Il a un don inimitable pour détecter 
les fauxtbillets. Vous devriez l’embaucher… plus tard, c’est une recrue 
de chôïx. 

: oo \ "x 

Pinson s verrons cela, ma Mère, nous verrons cela. Pour en revenir à la 

emoiselle Jouissière, avez-vous des éléments pour nous aider dans nos 
Z recherches ? 
Mèr (gênée) Eh bien... Pour tout dire, pas vraiment, en dehors du fait que je 


à 


l’ai toujours trouvée bien trop gâtée ! Je n’ai pas été sans remarquer 
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Pinson 


Mère B. 
Pinson 
Mère B 


Pinson 
Mère B. 
Pinson 


Mère B. 


Pinson 
Mère 
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qu’elle n’était pas insensible au petit Chenonçay, mais rien de 
naturel : la beauté attire la beauté. En dehors de cela... Les frais dupetit 


Chenonçay ont été réglés avec un chèque en bois et l'éuieon de 


Marie—Angéline n’a pas été payée. Ni le trimestre en cours, d’atlleurs… 
Rassurez-vous, ma Mère, nous sommes ici pour cela. ÀScombien se 


monte la note d’équitation ? & 

Pas loin de mille cinq cent Euros. & 

(éberlué) Pardon ? a 

Eh bien... La petite avait vraiment besoin de cours particuliers... En fait, 

pour vous l’avouer franchement, elle a l’air d’un sac à patates sur le dos 

d’un cheval alors nous avons convenu ensémble qu’il lui fallait des cours 

supplémentaires. D 

Veuillez me pardonner mais n’y avait-il pas moins cher sur la place ? 

Mille cinq cent Euros, c’est une sdiime, surtout à notre époque ! 

Sans doute, mais pas quand.on s’appelle Marie Angéline du Pont de la 

Jouissière. < 

Pouvons-nous nous e Édnir un instant avec ce professeur d’équitation 

? Quel est son patro Ë 7 

Chapuis. Augustin" Chapuis. Il m'a été très chaleureusement 

recommandé pâb une cousine par alliance. Je ne regrette pas qu’il ait 

rejoint notre,équipe ! Il a de la prestance à cheval, même si je le trouve 

un tantinèt trop Joli garçon pour nos pensionnaires. J’ai même dû 

interdiré-de nouvelles inscriptions. Pour ce qui est de s’entretenir avec 

lui, ce’ne devrait pas être très difficile, c’est bientôt l’heure de la pause. 

Eifattendant, vous prendrez bien une tasse de thé ? C’est du Pouchong. 
ela ne se refuse pas ! 


Z: En revanche... je crains bien de ne pas avoir de petits gâteaux à vous 


offrir. Il faut dire que j’ai reçu hier la comtesse Rézaud de la Môrenne 
qui a tout raflé, même si l’expression n’est pas très charitable. 
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Pinson 
Mère B. 


Pinson 


Mère B. 


Pinson 
Mère B. 
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Rézaud de la Môrenne ? Voilà un nom qui ne nous est pas tout à fait 
inconnu |! Que venait-elle faire ? ; 
Demander, une fois de plus « un petit délai de paiement ». Cel ici n’est 
que le troisième depuis le début de l’année. Tout ça pour un ds qui pour 
moi ne vaut pas grand-chose ! Je l’ai vu dès le premier regard. Un faux 
jeton. ra 
Comment s’appelle-t-1l ? ru 
André-Jean. Il est en Première, bien qu’il ait à peine un niveau de 
Seconde. Sa mère a insisté pour que Je le metfe)en section scientifique, 
où il peine à se maintenir. Pourtant, 1l n’est pas bête, s’il s’en donnait 
vraiment les moyens... Enfin ! Je suppose que ses intérêts sont 
ailleurs...mais voici l’heure de la pâuse ! Vous pouvez interroger 
monsieur Chapuis. 
Merci, ma Mère, mais nous atôrisez-vous à reprendre cette petite 
conversation plus tard ? Je soûhaiterai en apprendre davantage sur ce 
Baudoin du Chenonçay. P nou faire conduire aux écuries, j’ai un 
mal fou à retenir la topographie des lieux. 
Bien sûr ! Sœur P ce va vous conduire. Toutefois, ne vous laissez 
pas distancer, car a le pas un peu vif. 
Je vous remerciget donc, à plus tard ! 
A plus tard, méssieurs ! 
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